
 

COMMISSION 

HISTOIRE-MÉMOIRE-PATRIMOINE 

 

1ère leƩre d’informaƟon printemps 2025 

 

Lors de sa dernière réunion au siège de l’écomusée à Montmorillon, en janvier, notre 
commission a formé le projet de publier en interne une leƩre d’informaƟon semestrielle, 
confiée à Marie-Jo Boisjardin et à Bruno Tabuteau. Voici la première. Une leƩre de printemps, 
en avril, qui chaque année, si Dieu le veut, alternera avec une leƩre d’automne, en octobre, 
que tous sont appelés à alimenter pour mieux nous relier les uns aux autres dans la même 
entreprise de connaissance du passé des hommes sur notre territoire et de ce qu’ils nous ont 
légué. 

 
 
 

ous avons d’abord la saƟsfacƟon de vous annoncer la créaƟon de la page 
internet de notre commission sur le site de l’écomusée : 
hƩps://www.ecomusee86.fr/commission-histoire-memoire-patrimoine/  Ou 
bien vous la trouverez à la page d’accueil du site de l’écomusée, à la rubrique 
« L’écomusée. Qui sommes-nous ? »  

 
Toutes vos observaƟons, suggesƟons et communicaƟons seront les bienvenues pour 
développer ceƩe page ! Merci à Monique Roullet-Caire de s’en être occupée avec Mila 
Weissweiler, créatrice du site de l’écomusée. 

  

N



 la réunion de janvier, il a été décidé de préparer ceƩe année une exposition 
sur l’HISTOIRE DE L’ALIMENTATION AUX XXe et XXIe s. Monique 
GESAN nous en soumet le plan en quatre panneaux au moins, à associer avec 
quatre autres panneaux en 2026, de la préhistoire aux Temps modernes. Vos 
proposiƟons sont les bienvenues ! 

1 / On mange ce qu’on produit : l’autoconsommation. 

* Du début du XXe siècle aux années 1960, une agriculture de subsistance, qui 
évolue. 
 - La ferme familiale, orientée vers la polyculture et l’élevage.  

Essor de l’agriculture suite au défrichement des brandes 
(achevé au début du XXe s.). 
Essor démographique (âge d’or des campagnes 1906). 
Développement de l’élevage ovin après l’éradication du loup 

(1933). 
- L’organisation sociale : trilogie propriétaire-régisseur-métayer. 
- L’agriculture de subsistance aux rendements inégaux, peu productive 

en général. 
- L’autoconsommation s’accompagne de la peur de manquer chez les 

plus modestes. 
Des témoignages : l’alimentation, la cuisine du cochon, la 
convivialité, le rôle des femmes, l’impact des épidémies et 
catastrophes climatiques. Des différences selon les régions, les 
ressources, l’organisation sociale, l’impact de la mécanisation. 
L’arrivée des migrants. 

* La révolution industrielle entraîne un changement des modes de vie qui 
impacte la consommation alimentaire. 

- L’industrie alimentaire : le pain, le vin, la bière (brasserie de 
Montmorillon), le lait (les laiteries), les légumes. 

- Besoin de main-d’œuvre, l’exode rural, le travail des femmes. 
- L’équipement ménager, des glacières aux réfrigérateurs, l’arrivée de 

l’électricité (à partir de 1922). 
- Les restaurants, la gastronomie, puis une réponse à un besoin la 

restauration collective hors domicile 
- La pénétration des produits d’outre-mer avec l’essor des transports.  

* L’impact des grands événements des deux guerres mondiales.  
- Démographie, exode rural, travail des femmes. 
- Les citadins ont souffert de la faim en 1940-45 : l’agriculture ne sera 

pas en mesure de répondre aux besoins des citadins au cours 
de la guerre de 1939-1945, d’où la naissance du contrat social 
passé entre la société et le monde agricole au cours des années 
50. 

A



2 / Une demande sociétale à l’agriculture : « produisez plus et mieux ». 
Agriculture de vente.  

* On ne produit pas ce qu’on mange, l’exploitant agricole consommateur 
achète sa nourriture. 

- De 1962 à la Ȧn du XXe siècle, l’agriculture accomplit des progrès 
considérables, qui ont modiȦé le paysage agricole et rural et 
augmenté les rendements, à partir de la mécanisation du 
travail, du remembrement, du recours aux engrais et aux 
produits phytosanitaires.  

- La formation des jeunes agriculteurs et la recherche agronomique 
(INRA). 

- Des moyens Ȧnanciers pour investir : le Crédit Agricole. 
- L’agriculteur ne maîtrise pas les prix de vente.  

Création de la PAC, qui subventionne les agriculteurs en 
échange de prix de vente modiques pour permettre aux 
consommateurs d’acquérir plus de produits manufacturés et de 
services. 

- Une agriculture intensive pour des productions de vente, les 
rendements augmentent. 

- Une diversité de modes de production, agriculture raisonnée, HQE, 
bio. 

* Ces bouleversements ont porté atteinte à l’environnement.  
- ModiȦcation du paysage agricole. 
- Exode rural favorisé.   
- Prise de conscience tardive des effets des pesticides sur 

l’environnement, la santé. 

* Changement du mode de vie des agriculteurs, de moins en moins nombreux, 
et de la population rurale. 

- Baisse de l’autoconsommation et recours à une alimentation de plus 
en plus transformée, y compris hors domicile.  

 - Essor de l’agro-alimentaire, des équipements ménagers. 
Les femmes travaillent, ont moins de temps pour cuisiner. 
Restauration collective hors domicile en lien avec les nouveaux 
modes de vie. 

 Des témoignages 

3 / L’émergence de nouvelles formes de consommation. 

* À côté des agriculteurs plus ou moins captifs du système intensif, 
l’agriculture locale offre une importante diversité d’options dans les modes de 
production, les aspirations et les choix des producteurs et leurs 
positionnements au sein de la société pour mieux répondre aux attentes des 
consommateurs.  



- Donner du sens : évolution vers le bio, le maraichage, l’agro-
écologie, la recherche de la complémentarité polyculture-
élevage.   

- Évolution de la consommation au cours des 50 dernières années 
(INSEE) : 
moins de viande, moins de temps pour cuisiner, plus de plats 
cuisinés ; 
moins de lait, de pain, de viande (-12 % en 10 ans) ; santé et 
bien-être animal ;  
hausse de 8 % de la consommation des fruits et légumes. 

- Régime ȧexitarien : fruits, légumes, œufs, lait ; moins de viande 
rouge et de poisson mais de bonne qualité ; des pois chiches, 
des légumineuses riches en protides. 

- Prise de conscience progressive de l’impact des modes de production 
agricoles sur l’environnement. 

- Cuisiner les restes, éviter le gaspillage. 

* Depuis 1960, les ménages consacrent à l’alimentation une part de plus en 
plus réduite de leurs dépenses de consommation :  

20 % en 2014 contre 35 % en 1960. 
En cinquante ans, la part de l’alimentation a malgré tout 
augmenté régulièrement en volume mais moins rapidement 
que l’ensemble de la consommation. 

* Émergence des cuisines régionales, tourisme et gastronomie 
- CPA, calendriers, guide Michelin. 
- Mac do, modernité à domicile. 
- Goût, santé, commodité d’emploi du temps, repas à l’extérieur, le 

temps de manger n’est pas délimité. 
Des témoignages. 

4 / Une alimentation saine et durable pour tous ou vers une transition agro-
alimentaire réussie ? 

* Une alimentation saine pour l’humain, durable pour l’environnement. 
- L’alimentation : évolutions constantes, diversité selon les moments.  
- Les lieux : ville, campagne. 
- Les âges de la vie.  
- Les inégalités. 
- Sobriété et végétalisation.  

* Adopter une alimentation plus variée et moins riche en calories, moins 
gaspiller. 

- Rééquilibrer les apports végétaux et animaux, avec moins de viande 
et plus de légumineuses et de fruits.  

- Variation de l’apport calorique global et remplacement des protides 
et glucides d’origine animale par des protides et glucides 
d’origine végétale. 



* Les approvisionnements : la foire des Hérolles, les circuits courts, le jardin, 
autres. 

* Ce que nous faisons : 
le PAT ; 
les ateliers des premiers résultats à poursuivre, résultats santé 
environnementale ; 
partenariats MJC, CCVG…  
ateliers les soutiens des mécènes, Fondation territoriale 86, 
Fondation EDF pour la transition agroalimentaire, autres ;  
des témoignages. 

 

 
ACTUALITÉ DE LA CCVG – PAYS D’ART ET D’HISTOIRE 

par Béatrice Guyonnet 

 

 

Programme « RENDEZ-VOUS VIENNE ET GARTEMPE »  
Mars-Mai 2025  
 
La programmation de printemps est lancée ! Le programme 
couvre la période de mars à mai et présente différentes 
animations pour (re)découvrir les richesses patrimoniales du 
territoire. 
Le programme est disponible auprès de la CCVG, des 
communes et des bureaux d’information touristiques de la 
CCVG et également sur le site internet :  
https://www.vienneetgartempe.fr/wp-
content/uploads/2024/05/ccvg-pah-web-programme-
printemps2025.pdf 
 
Vous pouvez également suivre la page facebook 
@PAHVienneGartempe 
 

 

 
 
Des nouvelles publications dans la collection PARCOURS et FOCUS 

Dans le cadre de la convention Pays d’art et d’histoire, la CCVG propose plusieurs 
publications afin de faire connaître les richesses du territoire. 

Ainsi la collection PARCOURS met en valeur le patrimoine des communes. 
Différentes thématiques sont abordées dans ces livrets : 

- Les paysages 

- La commune au fil des siècles 



- Le bâti traditionnel, le patrimoine vernaculaire 

- Le patrimoine industriel, l’artisanat, les échanges 

- Châteaux, logis et belles demeures 

- Le patrimoine religieux 

Deux nouveaux opus ont été récemment édités : GOUEX et PERSAC. 

Ils viennent compléter la collection qui compte également Adriers, Availles-Limouzine, 
l’Isle-Jourdain, Liglet, Mauprévoir, Mazerolles, Queaux, Saint-Germain, Sillars et Usson 
du Poitou.  

Pour l’écriture de ces livrets, la CCVG a pu bénéficier du travail de recherche mené 
par le Service Patrimoine et Inventaire de la Région Nouvelle-Aquitaine, conduit par 
Myriam Favreau, chercheuse-inventaire du patrimoine.  Ce service mène en effet 
depuis plusieurs années un inventaire du patrimoine sur la vallée de la Vienne et 
plusieurs communes de la CCVG ont déjà été couvertes : Availles-Limouzine, Gouex 
et Persac. Les livrets ont été écrits par Véronique Bertrand, chargée de mission action 
éducative – Pays d’art et d’histoire à la CCVG, à partir de toutes ces données. 

 

 

      
 



 
La collection FOCUS met en valeur un site, un 
objet ou une thématique. 
 
Le dernier sorti, « L’église Saint-Hilaire de 
Salles-en-Toulon », valorise notamment le 
dernier chantier de restauration de l’église. 
Ce livret a été écrit par Monique Roullet-
Caire de l’Ecomusée dans le cadre d’une 
prestation de service. 
Tous ces livrets sont disponibles auprès de la 
CCVG, des communes concernées et des 
bureaux d’information touristique de Sud 
Vienne Poitou. 
 
 
 

  
 
 

 

 



 

n rappel pour finir : la prochaine réunion de la commission 
aura lieu le mardi 20 mai, à 14h 00, au siège de l’écomusée à 
Montmorillon. 

 

En espérant avoir le plaisir de vous y retrouver 

Marie-Jo BOISJARDIN coprésidente de l’écomusée 
& 

Bruno TABUTEAU coordinateur de la commission H-M-P 
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